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(57) Mécanisme d’équation du temps marchante uni-
verselle comprenant un dispositif différentiel (44) dont
une première entrée est constituée par une chaussée
(46) des minutes du temps civil, et dont une seconde
entrée est constituée par une came d’équation marchan-
te (50), le dispositif différentiel (44) produisant en sortie
une minute d’équation marchante (52) qui indique l’écart,
pour un jour donné, entre le temps civil et le temps solaire,
la minute d’équation marchante (52) entraînant une mi-
nute vraie d’équation marchante (56) qui, via une minu-
terie d’équation vraie (58), entraîne une heure vraie
d’équation marchante (60), la chaussée (46) des minutes
du temps civil entraînant, via un mobile de minuterie (68),
une roue des heures du temps civil (70), un sautoir (74),
solidaire de la roue (72) des heures vraies d’équation
marchante, coopérant avec une étoile de douze dents
(76) liée à un axe (60) portant une aiguille (78) des heures

vraies d’équation marchante, une roue de fuseau (80)
étant également solidaire de l’axe (60) portant l’aiguille
(78) des heures vraies d’équation marchante, un rouage
(62) de décalage et d’affichage couplé à la minuterie
d’équation vraie (58) permettant d’appliquer à l’heure
vraie d’équation marchante (60) le décalage lié à la po-
sition en longitude d’un utilisateur par rapport au centre
d’un fuseau horaire dans lequel l’utilisateur se trouve, la
roue de fuseau (80) permettant d’appliquer en avant ou
en arrière par pas d’une heure à l’axe (60) portant
l’aiguille (78) des heures vraies d’équation marchante le
décalage entre l’heure vraie d’équation marchante et
l’heure civile à l’endroit où se trouve l’utilisateur.

L’invention concerne également un procédé de ré-
glage d’un mécanisme d’équation du temps marchante
universelle.
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Description

[0001] La présente invention a pour objet une équation
marchante universelle. Plus précisément, la présente in-
vention a pour objet une telle équation marchante qui
indique précisément l’heure à laquelle le soleil est au
zénith quelle que soit la position, en longitude, du porteur
de la montre par rapport au centre du fuseau horaire
dans lequel celui-ci se trouve.
[0002] Dans un même fuseau horaire, le soleil n’est
pas au zénith à la même heure selon que l’on se trouve
à l’extrême est, au centre ou à l’extrême ouest de ce
fuseau. Entre les deux positions extrêmes, l’écart de
temps est de 59 minutes.
[0003] D’autre part, il se peut que le pays dans lequel
se trouve l’utilisateur ne soit pas aligné sur l’heure offi-
cielle du fuseau. Ceci est par exemple le cas de la Suisse
qui, bien que se trouvant dans le fuseau de Greenwich,
compte une heure d’écart avec l’heure officielle du fu-
seau.
[0004] D’autres pays possèdent une seule heure offi-
cielle mais leur territoire couvre pourtant plusieurs fu-
seaux horaires.
[0005] Enfin, certains pays changent d’heure selon la
saison (heure d’été/heure d’hiver).
[0006] A titre d’exemple, pour quelqu’un se trouvant à
Neuchâtel (Suisse) le 23 juillet, le soleil sera au zénith à
14h38 heure civile, soit: 12 heures (heure du fuseau), +
2 heures (heure d’été) -28 minutes (longitude de Neu-
châtel: 7°) +6 minutes (écart de l’équation marchante).
Au contraire, pour quelqu’un se trouvant à Londres le
même jour, le soleil sera au zénith à 13h06 heure civile,
soit: 12 heures (heure du fuseau) +1 heure (heure d’été)
+0 minutes (longitude de Londres: 0°) +6 minutes (écart
de l’équation marchante). Or, Neuchâtel et Londres se
trouvent dans le même fuseau horaire.
[0007] Les figures 1, 2 et 3 annexées à la présente
demande de brevet illustrent le dispositif de différentiel
selon l’art antérieur auquel s’applique le mécanisme
d’équation marchante universelle selon l’invention.
[0008] Ce dispositif différentiel est décrit en détail dans
la demande de brevet européen EP 1 286 233 au nom
de Frédéric Piguet S.A. Rappelons que sur les figures 1,
2 et 3 annexées à la présente demande de brevet et
reprises de la demande de brevet européen mentionnée
ci-dessus, on voit notamment la came d’équation du
temps 1 dont le profil est déterminé par la différence,
pour chaque jour de l’année, entre le temps solaire
moyen ou temps civil et le temps solaire vrai.
[0009] En effet, comme on le sait, il existe un écart
entre le temps solaire vrai qui correspond à la durée qui
s’écoule entre deux passages supérieurs consécutifs du
soleil au méridien d’un même lieu, et le temps solaire
moyen ou temps civil qui est la moyenne, faite sur l’an-
née, de la durée de tous les jours solaires vrais. Cette
différence entre le temps civil et le temps vrai atteint +14
min 22 s le 11 février, et -16 min 23 s le 4 novembre. Ces
valeurs varient peu d’année en année.

[0010] La came d’équation du temps 1 est entraînée
en rotation à raison d’une révolution par an à partir du
mécanisme de quantième simple ou perpétuel que com-
porte la pièce d’horlogerie. La came 1 porte un disque
des mois 2 qui tourne à la même vitesse qu’elle et qui
permet de faire coïncider la position de ladite came 1
avec la date indiquée par le mécanisme de quantième
afin que l’aiguille des minutes du temps solaire 4 indique
l’heure solaire exacte.
[0011] Le mécanisme de quantième, simple ou perpé-
tuel, peut être de tout type connu et ne sera pas décrit
ici dans sa totalité. Il suffit, en effet, pour une bonne com-
préhension, de savoir que ce mécanisme de quantième
entraîne la came d’équation du temps 1 à raison d’un
tour complet par an. On a cependant représenté, à titre
purement illustratif seulement, un mobile de quantième
6 entraînant une aiguille 8 qui indique la date (de 1 à 31).
Ce mobile de quantième 6 tourne à raison d’un tour com-
plet par mois. Il est actionné par le mécanisme de quan-
tième via une roue de renvoi intermédiaire de quantième
10 permettant d’inverser le sens de rotation, et un mobile
de réduction 12 qui permet de réduire la vitesse de rota-
tion d’un tour complet par mois à un tour complet par an.
[0012] L’aiguille des minutes du temps solaire 4 est
entraînée par un engrenage différentiel 14 qui a pour
entrées respectives un rouage 16 entraînant une aiguille
des minutes du temps civil 18 et un râteau 20 qui coopère
avec la came d’équation temps 1 (le râteau 20 est repré-
senté sur la figure 1 dans ses deux positions extrêmes,
une fois en trait plein et l’autre fois en trait mixte). Plus
précisément, comme cela est visible sur la figure 1, l’en-
grenage différentiel 14 comprend au moins un et, préfé-
rentiellement, deux satellites 22 entraînés par la minute-
rie du mouvement d’horlogerie de la montre. Ces deux
satellites 22 sont aptes à tourner sur eux-mêmes et à
rouler sur la denture intérieure 24 d’une roue d’équation
du temps 26. Cette dernière présente également sur son
pourtour extérieur un premier secteur denté 28 par lequel
elle coopère avec un second secteur denté 30 que pré-
sente le râteau 20 à l’une de ses extrémités. Ce râteau
20 est soumis à l’action de rappel d’un ressort (non re-
présenté) fixé sur le bâti de la montre et qui tend à ap-
pliquer un palpeur 32 formant l’autre extrémité dudit râ-
teau 20 contre la périphérie de la came d’équation mar-
chante 1. Le rouage d’affichage du temps solaire com-
prend quant à lui un pignon 34 placé au centre de l’en-
grenage différentiel 14 et porté par un axe 36. Ce pignon
d’affichage du temps solaire 34 engrène avec les pignons
satellites 22. Il porte d’autre part une roue d’affichage 38
qui engrène avec une chaussée 40 sur le canon de la-
quelle est chassée l’aiguille des minutes du temps solaire
4. Ce rouage 38, 40 permet de ramener l’affichage de
l’heure solaire au centre 42 du mouvement d’horlogerie
de la montre, de façon à ce que l’aiguille des minutes du
temps solaire 4 soit concentrique à l’aiguille des minutes
du temps civil 18.
[0013] Le mécanisme d’équation du temps marchante
qui vient d’être décrit fonctionne de la manière suivante.
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[0014] En régime de fonctionnement normal de la mon-
tre, la came d’équation du temps 1, le râteau d’équation
du temps 20 et donc le rouage d’équation du temps 26
sont immobiles. Par contre, les pignons satellites 22 sont
entraînés par le mouvement d’horlogerie de la montre.
Ils tournent donc sur eux-mêmes et roulent sur la denture
intérieure 24 de la roue d’équation du temps 26, entraî-
nant le pignon 34 d’affichage du temps solaire en rotation,
ce qui permet à l’aiguille des minutes du temps solaire 4
de tourner de façon concomitante à l’aiguille des minutes
du temps civil 18. L’écart entre l’aiguille du temps solaire
4 et l’aiguille du temps civil 18 reste donc constant sur
une période de 24 heures.
[0015] Une fois par jour, aux environs de minuit, la ca-
me d’équation du temps marchante 1 pivote, entraînée
par le mécanisme de quantième qui fait passer le calen-
drier d’un jour au jour suivant. A ce moment précis, le
palpeur 32 qui est en contact avec la périphérie de la
came 1 fait pivoter à son tour le râteau 20. Ledit râteau
20, en pivotant, entraîne la roue d’équation du temps 26
en rotation. Les pignons satellites 22 étant, durant ce
bref intervalle de temps, sensiblement immobiles (ils font
un tour complet en 1 heure), tournent sur eux-mêmes en
étant entraînés en rotation par la roue d’équation du
temps 26, et entraînent à leur tour le pignon d’affichage
du temps solaire 34 de façon à ajuster de nouveau exac-
tement la position de l’aiguille des minutes du temps so-
laire 4.
[0016] Le mécanisme d’équation du temps marchante
décrit ci-dessus permet donc, au moyen d’une aiguille
des minutes du temps civil et d’une aiguille des minutes
du temps solaire, d’afficher à tout moment l’écart de
temps entre le temps solaire moyen et le temps vrai. Ce
mécanisme d’équation du temps marchante ne permet
cependant pas d’indiquer l’heure civile à laquelle le soleil
est au zénith en fonction de la position, en longitude, de
l’utilisateur dans le fuseau horaire.
[0017] La présente invention a pour but de pallier ce
problème en procurant un mécanisme d’équation du
temps marchante capable d’indiquer à tout moment et
quelle que soit la position en longitude de l’utilisateur par
rapport au centre du fuseau horaire dans lequel il se trou-
ve l’écart en heures et en minutes entre le temps civil et
le temps vrai.
[0018] A cet effet, la présente invention concerne un
mécanisme d’équation du temps marchante universelle
comprenant un dispositif différentiel dont une première
entrée est constituée par une chaussée des minutes du
temps civil, et dont une seconde entrée est constituée
par une came d’équation marchante, le dispositif diffé-
rentiel produisant en sortie une minute d’équation mar-
chante qui indique l’écart, pour un jour donné, entre le
temps civil et le temps solaire, la minute d’équation mar-
chante entraînant une minute vraie d’équation marchan-
te qui, via une minuterie d’équation vraie, entraîne une
heure vraie d’équation marchante, la chaussée des mi-
nutes du temps civil entraînant, via un mobile de minu-
terie, une roue des heures du temps civil, un sautoir,

solidaire de la roue des heures vraies d’équation mar-
chante, coopérant avec une étoile de douze dents liée à
un axe portant une aiguille des heures vraies d’équation
marchante, une roue de fuseau étant également solidaire
de l’axe portant l’aiguille des heures vraies d’équation
marchante, un rouage de décalage et d’affichage couplé
à la minuterie d’équation vraie permettant d’appliquer à
l’heure vraie d’équation marchante le décalage lié à la
position en longitude d’un utilisateur par rapport au centre
d’un fuseau horaire dans lequel l’utilisateur se trouve, la
roue de fuseau permettant d’appliquer en avant ou en
arrière par pas d’une heure à l’axe portant l’aiguille des
heures vraies d’équation marchante le décalage entre
l’heure vraie d’équation marchante et l’heure civile à l’en-
droit où se trouve l’utilisateur.
[0019] Grâce à ces caractéristiques, la présente inven-
tion procure un mécanisme d’équation du temps mar-
chante universelle non seulement capable d’afficher
l’écart entre le temps civil et le temps solaire, mais encore
capable de prendre en compte l’écart entre le temps civil
et le temps solaire inhérent à la position en longitude de
l’utilisateur par rapport au centre du fuseau horaire dans
lequel l’utilisateur se trouve. Ainsi, le mécanisme d’équa-
tion du temps marchante universelle selon l’invention
permet d’afficher à tout instant l’écart en heures et en
minutes entre l’heure civile à l’endroit du fuseau où se
trouve l’utilisateur et l’heure solaire.
[0020] D’autres caractéristiques et avantages de la
présente invention ressortiront plus clairement de la des-
cription détaillée qui suit d’un mode de réalisation du mé-
canisme d’équation du temps marchante universelle se-
lon l’invention, cet exemple étant donné à titre purement
illustratif et non limitatif seulement en liaison avec le des-
sin annexé sur lequel :

- la figure 1, déjà citée, est une vue en plan du dispositif
d’équation du temps marchante auquel s’applique
le mécanisme d’équation du temps marchante uni-
verselle selon l’invention;

- la figure 2, déjà citée, est une première vue en coupe
du dispositif d’équation du temps marchante repré-
senté à la figure 1 ;

- la figure 3, déjà citée, est une vue en coupe analogue
à celle de la figure 2 sur laquelle est représentée une
partie du mécanisme de quantième ;

- les figures 4A, 4B et 4C illustrent un premier mode
de réalisation du mécanisme d’équation marchante
universelle selon l’invention, et

- les figures 5A, 5B et 5C illustrent un second mode
de réalisation du mécanisme d’équation marchante
universelle selon l’invention.

[0021] La présente invention procède de l’idée géné-
rale inventive qui consiste à procurer un mécanisme

3 4 



EP 2 778 800 A1

4

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55

d’équation du temps marchante universelle qui, pour l’af-
fichage du temps solaire, prend en compte non seule-
ment l’écart entre la minute civile et la minute solaire,
mais encore l’écart lié à la position en longitude de l’uti-
lisateur par rapport au centre du fuseau horaire dans
lequel l’utilisateur se trouve, et l’écart lié à l’éventuel dé-
calage entre l’heure civile du lieu où se trouve l’utilisateur
et l’heure officielle au centre du fuseau horaire.
[0022] Les figures 4A, 4B et 4C illustrent un premier
mode de réalisation du mécanisme d’équation marchan-
te universelle selon l’invention.
[0023] Les figures 5A, 5B et 5C illustrent un second
mode de réalisation du mécanisme d’équation marchan-
te universelle selon l’invention.
[0024] La figure 4A est une représentation schémati-
que d’un mécanisme d’équation marchante selon l’art
antérieur comprenant un dispositif différentiel 44 qui a
pour entrées respectives une chaussée 46 entraînant
une aiguille des minutes du temps civil 48 et une came
d’équation du temps 50. En sortie, le dispositif différentiel
44 entraîne une minute d’équation marchante 52. Com-
me déjà mentionné ci-dessus, la minute d’équation mar-
chante 52 indique l’écart, pour un jour donné, entre le
temps civil et le temps solaire. Cette différence entre le
temps civil et le temps solaire atteint +14 min 22 s le 11
février, et -16 min 23 s le 4 novembre.
[0025] A l’écart entre le temps civil et le temps solaire
s’ajoute l’écart lié à la position en longitude de l’utilisateur
par rapport au centre du fuseau horaire dans lequel l’uti-
lisateur se trouve. En effet, la largeur d’un fuseau horaire
est de 15°, ce qui correspond à une durée d’une heure,
de sorte que le soleil entre dans le fuseau horaire 30
minutes avant l’heure officielle du fuseau et en ressort
30 minutes après l’heure officielle du fuseau.
[0026] C’est pourquoi, comme représenté à la figure
4B annexée à la présente demande de brevet, la minute
d’équation marchante 52 entraîne par friction 54 (lanter-
nage) une minute vraie d’équation marchante 56. Cette
minute vraie d’équation marchante 56 se distingue de la
minute d’équation marchante 52 en ce qu’elle tient comp-
te non seulement de l’écart, pour un jour donné, entre le
temps civil et le temps solaire, mais encore de la position
en longitude de l’utilisateur par rapport au centre du fu-
seau horaire dans lequel l’utilisateur se trouve. La minute
vraie d’équation marchante 56 entraîne à son tour, par
l’intermédiaire d’une minuterie d’équation vraie 58, une
heure vraie d’équation marchante 60.
[0027] Un train de rouage 62 pouvant être actionné par
l’utilisateur est couplé à la minuterie d’équation vraie 58.
Selon une variante de réalisation, le train de rouage 62
est couplé directement à la minute vraie d’équation mar-
chante 56. Ce train de rouage 62 permet de décaler la
minute et l’heure vraies d’équation marchante respecti-
vement 56, 60 en fonction de la position en longitude de
l’utilisateur par rapport au centre du fuseau horaire dans
lequel l’utilisateur se trouve. A cet effet, et comme illustré
à la figure 4C annexée à la présente demande de brevet,
le train de rouage 62 porte une ou deux indications. Une

première roue 64 du rouage 62 porte l’indication 6 7,5°
du décalage de la position de l’utilisateur par rapport au
centre du fuseau horaire (sachant que chaque fuseau
horaire a une largeur de 15°) et, de manière facultative,
une autre roue 66 du train de rouage 62 peut porter une
indication Est ou Ouest du décalage par rapport au centre
du fuseau horaire.
[0028] On s’intéresse maintenant à l’introduction d’une
heure d’hiver ou d’une heure d’été ou bien encore d’une
heure différente de l’heure officielle du fuseau horaire en
liaison avec la figure 4B.
[0029] La montre selon l’invention est équipée d’au
moins une tige de remontoir (non représentée) qui, dans
une position rentrée, permet le remontage de la montre
et qui, dans une première position tirée, permet de régler
l’indication de quantième. Comme on le verra ci-après,
dans une deuxième position T2 tirée, la tige de remontoir
permet de régler le décalage entre l’heure civile à l’endroit
où se trouve le porteur de la montre et l’heure officielle
au centre du fuseau horaire et, dans une troisième posi-
tion tirée T3, la tige de remontoir permet la mise à l’heure
de la montre, c’est-à-dire le réglage de la montre à l’heure
du lieu où se trouve l’utilisateur de la montre.
[0030] La chaussée 46 qui porte la minute civile 48
entraîne, dans un rapport de 1/12, via un mobile de mi-
nuterie 68, une roue des heures civiles 70. La mise à
l’heure de la montre se fait par la tige de remontoir en
position T3 et via le mobile de minuterie 68. Dans la po-
sition T3 de la tige de remontoir, on agit sur le mobile de
minuterie 68 pour régler la minute civile 48 et l’heure
civile 70 afin de faire coïncider celles-ci avec l’heure cou-
rante du lieu du fuseau horaire où se trouve le porteur
de la montre.
[0031] En tournant, le mobile de minuterie 68 entraîne
la chaussée 46 qui, rappelons-le, constitue l’une des en-
trées du dispositif différentiel 44. Par conséquent, la ro-
tation de la chaussée 46 provoque la rotation de la minute
d’équation marchante 52 qui entraîne à son tour la minute
vraie d’équation marchante 56 et l’heure vraie d’équation
marchante 60. A ce stade du réglage de la montre, on
comprendra que la minute vraie d’équation marchante
52 tient compte de l’écart, pour le jour où est effectué le
réglage, entre le temps civil et le temps solaire, ainsi que
de la position en longitude de l’utilisateur par rapport au
centre du fuseau horaire dans lequel l’utilisateur se trou-
ve. L’écart entre le temps civil et le temps solaire est
fourni par le dispositif différentiel 44, tandis que l’écart
lié à la position en longitude de l’utilisateur par rapport
au centre du fuseau horaire est programmé par l’utilisa-
teur au moyen du train de rouage 62 qui est couplé à la
minuterie d’équation vraie 58.
[0032] On notera qu’au moment de l’aiguillage, c’est-
à-dire lors du montage des différentes aiguilles en usine,
on fait en sorte d’amener le mécanisme de quantième à
l’un des quatre jours de l’année où le décalage entre le
temps civil et le temps solaire est nul. Dans ce cas, lors-
qu’on amène la minute civile 48 et l’heure civile 70 à midi
au moyen de la tige de remontoir en position T3, l’heure
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vraie d’équation marchante 60 et la minute vraie d’équa-
tion marchante 56 se placent également à midi.
[0033] Une fois réglé la minute civile 48 et l’heure civile
70 afin qu’elles indiquent l’heure courante du lieu où se
trouve le porteur de la montre par actionnement de la
tige de remontoir en position T3, il faut programmer le
décalage entre l’heure civile et l’heure officielle au centre
du fuseau. On rappelle que ce décalage est lié à la dif-
férence entre l’heure civile à l’endroit du fuseau où se
trouve l’utilisateur de la montre et l’heure au centre du
fuseau horaire. A titre d’exemple, pour un utilisateur se
trouvant en Suisse, le décalage est de + 1 heure en hiver
et de + 2 heures en été.
[0034] A cet effet, une roue 72 des heures vraies
d’équation marchante, montée tournante sur l’axe de
l’heure vraie d’équation marchante 60, porte un sautoir
74 entraînant une étoile de douze dents 76 liée à l’axe
de l’heure vraie d’équation marchante 60. L’axe de l’heu-
re vraie d’équation marchante 60 porte également une
aiguille des heures vraies d’équation marchante 78 et
une roue de fuseau 80 présentant le même nombre de
dents que la roue 72 des heures vraies d’équation mar-
chante.
[0035] Le décalage de l’heure vraie d’équation mar-
chante 60 ou le passage en heure d’été ou d’hiver se fait
par la tige de remontoir en position T2 et par l’intermé-
diaire de la roue de fuseau 80 en avant ou en arrière par
pas d’une heure, l’étoile de douze dents 76 passant d’un
pas à l’autre sur le sautoir 74 et effectuant 1/12ème de
tour à chaque pas.
[0036] A ce stade, on a successivement réglé l’heure
civile de la montre pour la faire coïncider avec l’heure du
lieu du fuseau où se trouve l’utilisateur de la montre, puis
programmé l’écart entre la minute du temps civil et la
minute du temps solaire, puis l’écart lié au positionne-
ment en longitude de l’utilisateur dans le fuseau, et enfin
l’écart entre l’heure civile à l’endroit du fuseau où se trou-
ve l’utilisateur de la montre et l’heure officielle au centre
du fuseau horaire. Finalement, la montre affiche l’heure
civile et l’écart entre l’heure civile et l’heure solaire vraie.
[0037] Les figures 5A, 5B et 5C annexées à la présente
demande de brevet illustrent un second mode de réali-
sation du mécanisme d’équation universelle marchante
selon l’invention. Ce second mode de réalisation de l’in-
vention ne se distingue du premier mode de réalisation
de l’invention illustré en liaison avec les figures 4A, 4B
et 4C qu’en ce qu’il est prévu de chasser une aiguille des
minutes du temps vrai 82 sur le canon de la chaussée
56 de la minute vraie d’équation marchante. Cette aiguille
des minutes du temps vrai 82 se déplace au-dessus d’un
disque indicateur de décalage 84 chassé sur le canon
de la chaussée de la minute d’équation marchante 52.
Ce disque indicateur de décalage 84 porte l’indication 6
7,5° du décalage de la position de l’utilisateur par rapport
au centre du fuseau horaire (sachant que chaque fuseau
horaire compte 15°) ainsi que l’indication Est ou Ouest
du décalage par rapport au centre du fuseau horaire.
[0038] Plus précisément, on comprend que si l’utilisa-

teur se trouve au milieu du fuseau horaire, l’aiguille des
minutes du temps vrai 82 pointe sur le repère zéro du
disque indicateur de décalage 84. On comprend égale-
ment que l’aiguille des minutes du temps vrai 82 et le
disque indicateur de décalage 84 se décalent sensible-
ment de 6 15 min par rapport à l’aiguille des minutes du
temps civil 48 afin d’indiquer l’écart, pour un jour donné,
entre le temps civil et le temps solaire. Cette différence
entre le temps civil et le temps solaire atteint +14 min 22
s le 11 février, et -16 min 23 s le 4 novembre. Par ailleurs,
on agit sur l’aiguille des minutes du temps vrai 82 indé-
pendamment du disque indicateur de décalage 84 pour
programmer, par l’intermédiaire du rouage 62 de déca-
lage et d’affichage, le décalage en longitude Est ou Ouest
lié à la position de l’utilisateur par rapport au centre du
fuseau horaire. A titre d’exemple, supposons que l’on
soit le 21 juin. A cette date, on sait que la minute du temps
civil est en avance de deux minutes par rapport à la mi-
nute du temps solaire. Par conséquent, si l’aiguille des
minutes du temps civil 48 pointe sur la graduation zéro,
l’aiguille des minutes du temps vrai 82 et le disque indi-
cateur de décalage 84 indiqueront un décalage de -2
min. Si l’on suppose en outre que l’utilisateur se trouve
par exemple à 4° de longitude Est par rapport au centre
du fuseau horaire, on agit uniquement sur l’aiguille des
minutes du temps vrai 82 pour l’amener en position 4°
de longitude Est sur le disque indicateur de décalage 84.
Par conséquent, si l’utilisateur se trouve un 21 juin à 4°
de longitude Est par rapport au centre du fuseau horaire,
l’aiguille des minutes du temps civil 48 sera à zéro, le
zéro du disque indicateur de décalage 84 sera décalé de
-2 min par rapport à l’aiguille des minutes du temps civil
48 et l’aiguille des minutes du temps vrai 82 sera décalée
de 4° de longitude Est par rapport au disque indicateur
de décalage 84, c’est-à-dire de + 16 min. Au final,
l’aiguille des minutes du temps vrai 82 sera décalée de
+ 14 min par rapport à l’aiguille des minutes du temps
civil 48.
[0039] Il va de soi que la présente invention n’est pas
limitée au mode de réalisation qui vient d’être décrit et
que diverses modifications et variantes simples peuvent
être envisagées par l’homme du métier sans sortir du
cadre de l’invention tel que défini par les revendications
annexées à la présente demande de brevet. On notera
en particulier que dans la position T3 de la tige de re-
montoir, on agit sur la minute civile 48 et l’heure civile
70. A cet effet, la tige de remontoir comprend un pignon
coulant qui vient agir par l’intermédiaire d’un premier
rouage sur le mobile de minuterie 68. De même, en po-
sition T2 de la tige de remontoir, on introduit le décalage
entre l’heure civile du lieu où se trouve le porteur de la
montre et l’heure officielle du fuseau. Pour cela, le pignon
coulant de la tige de remontoir agit par l’intermédiaire
d’un second rouage sur la roue de fuseau 80.
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Revendications

1. Mécanisme d’équation du temps marchante univer-
selle comprenant un dispositif différentiel (44) dont
une première entrée est constituée par une chaus-
sée (46) des minutes du temps civil, et dont une se-
conde entrée est constituée par une came d’équa-
tion marchante (50), le dispositif différentiel (44) pro-
duisant en sortie une minute d’équation marchante
(52) qui indique l’écart, pour un jour donné, entre le
temps civil et le temps solaire, la minute d’équation
marchante (52) entraînant une minute vraie d’équa-
tion marchante (56) qui, via une minuterie d’équation
vraie (58), entraîne une heure vraie d’équation mar-
chante (60), la chaussée (46) des minutes du temps
civil entraînant, via un mobile de minuterie (68), une
roue des heures du temps civil (70), un sautoir (74),
solidaire de la roue (72) des heures vraies d’équation
marchante, coopérant avec une étoile de douze
dents (76) liée à un axe (60) portant une aiguille (78)
des heures vraies d’équation marchante, une roue
de fuseau (80) étant également solidaire de l’axe
(60) portant l’aiguille (78) des heures vraies d’équa-
tion marchante, un rouage (62) de décalage et d’af-
fichage couplé à la minuterie d’équation vraie (58)
permettant d’appliquer à l’heure vraie d’équation
marchante (60) le décalage lié à la position en lon-
gitude d’un utilisateur par rapport au centre d’un fu-
seau horaire dans lequel l’utilisateur se trouve, la
roue de fuseau (80) permettant d’appliquer en avant
ou en arrière par pas d’une heure à l’axe (60) portant
l’aiguille (78) des heures vraies d’équation marchan-
te le décalage entre l’heure vraie d’équation mar-
chante et l’heure civile à l’endroit où se trouve l’uti-
lisateur.

2. Mécanisme d’équation du temps marchante selon
la revendication 1, caractérisé en ce que la minute
d’équation marchante (52) entraîne la minute vraie
d’équation marchante (56) par friction.

3. Mécanisme d’équation du temps marchante selon
la revendication 2, caractérisé en ce que la minute
d’équation marchante (52) est liée à la minute vraie
d’équation marchante (56) par lanternage.

4. Mécanisme d’équation du temps marchante selon
l’une quelconque des revendications 1 à 3, carac-
térisé en ce qu’une première roue (64) du rouage
(62) de décalage et d’affichage porte l’indication 6
7,5° du décalage de la position de l’utilisateur par
rapport au centre du fuseau horaire.

5. Mécanisme d’équation du temps marchante selon
la revendication 4, caractérisé en ce qu’une autre
roue (66) du rouage (62) de décalage et d’affichage
porte une indication Est, Ouest du décalage par rap-
port au centre du fuseau horaire.

6. Mécanisme d’équation du temps marchante selon
l’une quelconque des revendications 1 à 3, carac-
térisé en ce qu’une aiguille des minutes du temps
vrai (82) est chassée sur le canon de la chaussée
(56) de la minute vraie d’équation marchante, cette
aiguille des minutes du temps vrai (82) se déplace
au-dessus d’un disque indicateur de décalage (84)
chassé sur le canon de la chaussée de la minute
d’équation marchante (52).

7. Procédé de réglage d’un mécanisme d’équation du
temps marchante universelle selon l’une quelcon-
que des revendications 1 à 6 comprenant les étapes
consistant à :

• régler l’heure civile pour la faire coïncider avec
l’heure du lieu du fuseau où se trouve l’utilisateur
de la montre.
• appliquer sur l’heure vraie d’équation mar-
chante (56) l’écart, pour un jour donné, entre le
temps civil et le temps vrai ;
• appliquer à l’heure vraie d’équation marchante
(60) le décalage lié à la position en longitude de
l’utilisateur par rapport au centre d’un fuseau
horaire ;
• appliquer en avant ou en arrière par pas d’une
heure à la roue des heures du temps vrai (60)
le décalage entre l’heure civile à l’endroit où se
trouve l’utilisateur et l’heure au centre du fuseau
horaire.

9 10 



EP 2 778 800 A1

7



EP 2 778 800 A1

8



EP 2 778 800 A1

9



EP 2 778 800 A1

10



EP 2 778 800 A1

11

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55



EP 2 778 800 A1

12

5

10

15

20

25

30

35

40

45

50

55



EP 2 778 800 A1

13

RÉFÉRENCES CITÉES DANS LA DESCRIPTION

Cette liste de références citées par le demandeur vise uniquement à aider le lecteur et ne fait pas partie du document
de brevet européen. Même si le plus grand soin a été accordé à sa conception, des erreurs ou des omissions ne peuvent
être exclues et l’OEB décline toute responsabilité à cet égard.

Documents brevets cités dans la description

• EP 1286233 A [0008]


	bibliographie
	abrégé
	description
	revendications
	dessins
	rapport de recherche
	références citées

